
La situation catastrophique à Gaza nous incite à vous faire part de quelques extraits du texte 
suivant : 
 
 

LETTRE OUVERTE DE LA COALITION NATIONALE D’ORGANISATIONS 
CHRETIENNES EN PALESTINE AU CONSEIL OECUMENIQUE DES EGLISES ET 

AU  MOUVEMENT OECUMENIQUE 
 
 
« Alors que nous allons nous rencontrer ce mois-ci à Bethléem en Palestine occupée, nous 
souffrons toujours des 100 années d’injustice et d’oppression qui ont été infligées au peuple 
palestinien, à commencer par l’injuste et illégale Déclaration Balfour, aggravée par la Nakba et 
l’afflux de réfugiés, suivie par l’occupation israélienne de la Cisjordanie, de Jérusalem-Est et de 
Gaza, par la fragmentation de notre peuple et de notre pays à travers des politiques d’isolation et 
de confiscation de terres, et par la  construction de colonies réservées aux seuls Juifs, et du mur 
d’Apartheid. […] 
 
 
Cent ans plus tard et après la perte de milliers de vies, alors 

- que des villes et des villages - mais non point notre mémoire - ont été rasés de la surface de 
la terre, 
- que le nombre des réfugiés se chiffre en millions,  
- que les maisons ont été démolies par milliers et que l’on continue à mettre les gens derrière 
les barreaux, notre Nakba se poursuit encore. […] 

  
Un siècle plus tard, il n’y a toujours pas de justice dans notre pays ! La discrimination et 
l’inégalité, l’occupation militaire et l’oppression systématique sont la règle. Aujourd’hui, nous 
sommes dans une impasse, au point mort.  
 
 
Nous sommes inquiets aussi des attaques systématiques d’Israël contre la résistance créative 
palestinienne. […] Beaucoup de nouvelles lois ont été promulguées en Israël et de par le monde 
pour s’opposer illégalement à cette résistance créative non-violente et bloquer tout effort de paix. 
Il s’agit là non seulement d’une attaque contre la liberté de conscience et de parole, mais aussi 
d’une attaque contre notre droit et notre devoir de résister au mal par le bien. Israël tente même, 
actuellement, d’empêcher les pèlerins de visiter Bethléem, la ville de l’Emmanuel ! 
 
 
Nous vous supplions d’entendre notre appel et d’adopter ce qui suit : 
 
 
 1/ Appeler les choses par leur nom : considérer Israël comme un état d’apartheid selon les 
termes du droit international et tel que l’a dit une personne de la stature de Desmond Tutu, et 
comme l’a exprimé aussi un rapport de la Commission  économique et sociale des Nations Unies 
pour l’Asie occidentale : « Israël est coupable d’imposer un régime d’apartheid au peuple 
palestinien ». Nous sommes inquiets du fait que des États et des Églises entretiennent des 
relations avec Israël comme si la situation était normale, ignorant la réalité de l’occupation, de la 
discrimination et des morts quotidiennes sur le terrain. […] 
 
 
 2/ Condamner sans équivoque la déclaration Balfour comme étant injuste et exiger du 



Royaume Uni qu’il demande pardon au peuple palestinien et le dédommage pour ce qu’il a perdu. 
[…] Ce fut, après tout la déclaration infâme de Balfour qui a préparé le terrain pour le concept 
d’un état ethno-religieux, cela même dont souffre notre région aujourd’hui. […] 
 
 
 3/ Prendre clairement et très vigoureusement position au plan théologique contre toute 
théologie ou groupe chrétien qui justifie l’occupation. […] 
 
 
 4/ Prendre position contre l’extrémisme religieux et contre toute tentative de créer un état 
religieux sur notre territoire ou dans notre région. […] 
 
 
 6/ Mener des campagnes pour inciter les chefs d’Églises et les pèlerins à venir visiter 
Bethléem et d’autres villes palestiniennes de ce côté-ci du mur, en collaboration avec des agences 
palestiniennes de tourisme et de pèlerinage. […] 
 
 
 7/ Défendre notre droit et notre devoir de résister de façon créative et non-violente à 
l’occupation. Nous vous demandons d’apporter votre soutien aux mesures économiques de 
pression sur Israël pour qu’il  mette fin à l’occupation, et que vous alliez plus loin encore en 
soutenant des  mesures dans les domaines sportifs, culturels et universitaires contre Israël jusqu’à 
ce qu’il applique le droit international et les résolutions de l’ONU, en exigeant qu’il mette fin à 
l’occupation, à l’apartheid et aux discriminations, et qu’il permette aux réfugiés de rentrer dans 
leur patrie et leurs propriétés. C’est là notre dernier recours pacifique. En réponse à la guerre 
d’Israël contre BDS, nous vous demandons d’intensifier ces mesures. […] 
 
 
Les choses sont plus qu’urgentes. Nous sommes au bord d’un effondrement catastrophique. Le 
statu quo actuel est intenable. Ce pourrait être notre dernière chance d’aboutir à une paix juste. En 
tant que communauté chrétienne palestinienne, ce pourrait être notre dernière chance de sauver la 
présence chrétienne dans ce territoire. » 
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